
L’association Coup de Soleil en Rhône-Alpes vous propose une série de rencontres 
avec Faouzia CHARFI, physicienne reconnue et un temps ministre de la recherche 
dans le premier gouvernement de l'après Ben Ali, en Tunisie. 

 

Femmes, sciences et religions  
Dialogue avec Jean Fontaine, Père blanc  

Mardi 7 avril 2015 -  18h30 
Chambéry 
CENTRE SOCIAL ET CULTUREL DES COMBES, Chambéry le Haut - 507 rue du pré de l'âne - 73000 Chambéry 

et  

Jeudi 9 avril 2015 – 19h 
Vaulx-en-Velin 
PLANÉTARIUM - Place de la Nation - 69120  Vaulx-en-Velin 

 

L'intégration des femmes dans la science et les 

technologies : l'exemple de la Tunisie 
Débat animé par Nedjma Bendiab, maître de conférences en physique 

Mardi 7 avril 2015  -   14h 
Grenoble 
UNIVERSITÉ JOSEPH FOURIER - Campus Saint Martin d’Hères  /  Amphi Weil  - avenue centrale (plan www.ujf-grenoble.fr) 

 

La science, c’est tout sauf une vérité 
Mercredi 8 avril 2015 -  19h  
Lyon 
ENS LYON - 15 parvis René Descartes - 69007 Lyon / Amphi Descartes 
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Du 7 au 9 avril 2015  
Chambéry, Grenoble, Lyon, Vaulx-en-Velin 

avec Faouzia CHARFI 

Tunisie science 
femmes  religion  

Conférences - débats 

démocratie 

politique 



« Pendant sept siècles, le monde arabo-musulman était au-devant de la scène scientifique et s’est distingué dans toutes les disciplines, 
mathématiques, astronomie, alchimie, médecine, géographie. Puis la science a échappé aux pays musulmans alors qu’en Occident, elle a 
poursuivi son chemin sans discontinuité, certes au prix d’un combat contre le dogme établi,  qui a débuté avec Copernic puis Galilée, il y a 
quatre siècles.  La prise de conscience du retard scientifique des pays arabo-musulmans a lieu au XIXème siècle, celui de la renaissance 
musulmane, la nahdha. Aujourd’hui, dans un monde où la science est partout présente, qu’en est-il du rapport des musulmans avec la 
science ? Deux attitudes s’affrontent, celle prônant la liberté de pensée et le questionnement critique et celle affirmant la prédominance 
du dogme sur la science, menant à une littérature concordiste très présente sur la Toile, déroulant les miracles scientifiques du Coran et 
rejoignant les thèses des fondamentalistes religieux aux Etats Unis. Le discours anti-Darwin, de plus en plus présent en terre d’islam, est 
développé par les tenants de l’islam politique dont la cible principale est l’école. » 

Ce cycle de rencontres a été organisé par Coup de Soleil en Rhône-Alpes, en partenariat 
avec : 

Faouzia CHARFI  

Jean FONTAINE 

L’association Coup de Soleil en Rhône-Alpes 
L'association Coup de Soleil en Rhône-Alpes est une des associations "filles" de l'association nationale 
Coup de Soleil.  Créée en 1996, elle fonde, comme son aînée, son projet sur la connaissance mutuelle des 
peuples de France et du Maghreb. Ce projet se décline en rencontres, échanges, conférences, expositions, 
films, spectacles, édition... Elle œuvre le plus souvent en partenariat avec des associations amies, des 
collectivités, des établissements scolaires. Coup de Soleil en Rhône-Alpes rassemble des personnes liées 
par leur parcours, leur histoire ou leurs affinités avec le Maghreb et ses populations. 
www.coupdesoleil-rhonealpes.fr 

Jean Fontaine,  est un Père blanc, né en 1936, qui vit en Tunisie depuis 1956.   
Il a obtenu une licence d'arabe en 1968, un diplôme de troisième cycle universitaire sur « La révolte religieuse 
des écrivains libanais au 19ème siècle » puis il a soutenu une thèse d'État sur « Mort-résurrection chez Tawfîq 
al-Hakîm ». Conservateur de la bibliothèque de l'Institut des belles lettres arabes de 1965 à 1977, il a ensuite 
été directeur de la revue de l’IBLA jusqu’en 2008. Il a effectué divers  séjours d'études dans les pays arabes et a 
donné des  conférences dans de nombreux pays d’Europe et d’Amérique du Nord. Jean Fontaine a été autorisé 
par le Ministère tunisien de la justice à visiter les prisonniers étrangers dans les  établissements pénitentiaires  

Faouzia Charfi est une universitaire, professeur de physique à l’université de Tunis, et 
femme politique tunisienne. A la suite de la révolution de 2011, elle est nommée, le  
18 janvier, Secrétaire d’Etat auprès du Ministre de l’Enseignement Supérieur dans le 
Gouvernement d’Union nationale de Mohamed Ghannouchi puis dans celui de Beji Caïd 
Essebsi. Personnalité respectée dans les milieux universitaires, elle met en place des 
réformes de l’enseignement supérieur, notamment l’élection des dirigeants, l’orientation 
des élèves, les relations avec les entreprises. Elle démissionne le 1er mars 2011 afin de 
militer pour la liberté en tant que simple membre de la société civile.  

locaux. Il est  animateur du groupe "Réflexion et foi" composé d’étrangères mariées à des Tunisiens. 
Il a publié une vingtaine d’ouvrages dont le dernier, « Bréviaire des prisonniers étrangers en Tunisie », est paru aux éditions Arabesques 
en 2012. 


